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Telle es.t la loai dir l'laalsitue. Lact:'
habituel e-st à piei. priý4 inosinil
a l'air <le st- faitre e dtehtnrs de nous; et,
san-s q1ue l'att-ntigpn intervienne. 3imétu.
lorsqu''elle aItervient, elle est une
rause de gê'ne et dc trouble.

leuoqu'un ma)uve-m-nt en eit arrivé.
àc'- pasint., fin (lit <lu*il es4t autoamatiq1ue.

Lý988doixaCEJIIfIdu< DU e

e"xmir-- it fraerail du<aarmnrs/'
c&-.r le- stiii<agrap!te a bi-en autre cluffl<
à faire qu'à surveiller la formnatioan de.
1.4.1 gi. Il <loit stirtceut, èeauter

l<mr.it-ur, %*appliqjuer à lirendn- de la
pme en tendue lC unie <,ilfi5i?

nette et <l<taiîi.sr. Il doit. en qîuelque
maarte lie fiealuler: il faut 9011 y elà
ait en liai, Ugixasa!t ensembnlle, %lu.* ils-
t.lliggeue fiui raitiai. paîur s. axiuile-r
rapidiement, une pe-n-Wn <lais xa'a in-amn-
dres déLailàt et. au4essiu%. usa aut49-
mate <lui ètrit. En faiqant liiutraitre
à reu parès cqbnmUiemene-t <le la c4ins-
rienre le t ravail <le l' *rnt urc, l'a st-
mutisme nous p'r-n i. îwrr notre
attentaaon sur l'<a'aJet Wmzur <la lscaaurs,
xur la marche;z*séndal <le la <lis -u-sion,
mar lem interruptiçe, sur les m)uve--
ments <lar l'ausu.ubée il niais p.-rm-.t
d'emtendrr, de viir. de ronîaprenndre.

cipêua"xao toujours original -x et <liffi.
cileu pour 1e..qell« esparit n'a jamii.,

aviz <le libesi «-
L'aut-u n ime mpilet de 7écriture

est un idéal <lui n'ea4 jamtis atint.
mais um automutiS! partiel est4 une
née -. voté aimnlue. à quelque (l~r le

re:is- q'ig vule r.e. onat

E.:i résu uiité, F*arte sténqa agr;tslique e.;
uti-ait,. -q aaîaaat*nansu. diverses et

ci*tte 's ttsso est d'autant Plus luc.gue
a *9 S*ffe:-tuer q1 ue les éléments ens mantt

plus nomsire-ux. La rapidité du mou-
vamît 't eît oabtenue par l'élimination
<lu plus grâailî nomibre 1snmsible de cei

.J usa1 ui e <'*dtrniers temps, en l'ai)-
S l:de t oute îmét<MICe systématique,

lei stn<.apts i matit formés au l&a-
-ari fiec pnrtcéé empiriques.

L.'un der ces procédés, ttès naïf, est
elui q1ui a é:té essayét- <i ettaroiteme.nt

îltitpr Ilickeit. Muni Cie la seule
'aîttisan:théoariq1ue <lu qystiè,e on

va 'asoren face dl'un orateur et <an
jureval. .. ce qjue i? 'n peut.

Il a fallu bien vite renoncer à ce
Vis<em'. U autre pâtoca.dé, le plus

.gIné.ralemnent employé, ext cel-ui qui
conisiste is se faire <licer à une allure
<tlIOtnl lente, puis progressiiemet
plus rapide. dms texte-x toujiurs flou-
Veaux. Mais ttout le monde a pas

'mou% la main la iruanne dévouée cli"-
prsée à se cmndammer à la peine tle la
lae, t ire forcée. En <atr, rêtudiant
untîauemu-rit preaaceulaé de suisn mmso
dicteur qui ne peut pas arrter à cha-
<tu- haut de phraS prend la muauv-aise
habiutude <le xsuter à pie<ls jiainîs- puar
d.csuo les passage dicalek-, <le ugaéire

489 <î fu'il trouve' facile, cest a-direr
ce fu*uil mait déjà, de ne cultiver que lem
&utsbriatitmns déjýà forma'e.

1l*ailieurn les débutants me- ne ren-
daînt pasq a'oite fine la vitess« Xsar-
qîuiert seulement par la4utamatixation
dl..;a'jra otnt tz-ndane-e à la earberier
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